
MtLANQES RELIGIEUX, SCIENTIVIQUES,-POLITQUES ET L1TTERAREs

estsceptique. Rien de plus notoire dans l1iaurion -crie Tel hloneTP L1ND]'PENDANCE DE LA NATION
céIère, qui en est l'inventeur et l'arbitre, le snit lietx que leionane, et il ceiav-x l ITgcs TliAtQUE,

serait bien fåché qu'on le prit au mot sur quelque vOge protesttiun, et q'ta Vie: di cii <le lu Pe Oto ee ce qui concerne
crût quil vteut le maintien, parmi nou%, duti christianasme automraent que pour es fi civiles.les masses et pour le peuple... artieulière tic lilrti ti ja

On voit que l'arateir veut employer, pour d'autres aichfs daccusatuen. ion, Cun-tianÏnoplea -
style vaporeux et où il prétend amleutc-de l 'es prit et de a-lrasse.. L 'éc l L. rqu le staltt ail se sujets cnt l-
chrérienne, dit-il, cs. teagri:îe et Ialadie. I veut, par cette petsé.r liaes, it ulia:<lit N dus attres tîlîes de 0iiag!re' cri aacmne
et vague, faire peur aux enfla n s ; mais il aburse aie Icair rrêdiLité. Qu'y :i-t- a d !11 i et il lin pa t riarelie civil, Artaaéiii cartio-
i,.en efft, tie chagrin dans une doctrina qui, para répressiai des p1 iCcsios e les alliirte ima-seule-
injustes, lait nnitre la paix ans les cSurs et y répuand par là mnêm31e le- *- tatlacàltt. ae I' itapire.
muences d'une joie pure et intime ? Mais vous. dseri:-vaus dire que vas.il , îlri:arrlte Grec-3Iel%lire caliue, fut le lire-
rendez les âmes calmes et leureasesi AIh ! ei vous ltarneiicz ce: te itiaur a'Orient. qui reaoniai cet ageat et rat passer
vous eaaentnric de tortes parts crier le tang versé par mille sticide, qui l.ea it par ilaîns Unîtes les nu' îaituressaîeaa lei
retonber sur la. conception oit si.r [ipuissnce d ro amaximes le 'rimae<s t is aû I 41, s'êtuaî readu C pour fiaire
de cette noire fureur. Elle et mirnldire ! Mai, elle existe depais pi1 de <t ' . lirsécatia que les Grcci i avaient contre le,.
mille -ans, et l'en ne voit tii sain tir-diar s'éeiada'e. ni se.; fories <épia -1'r a;alimm;.. aiede s-a Jialtiali, a ai sujat lias Ci),ltaini tie sori crgié. il apprit que le
Vous qui être nés d'hier, votas seates a contraire chatceler à touti ê'avil reaaîis a la Parie lacte olli'icl ie salêamniîioin, parce
les appuis de votre eistence. La Ciarte vous êpouvante., . opiniion pa atFii- t ! re.ea s <l e br i s s ia a ai cia r ejuat qs o
que vous inquiète, et vous n'êtes simortos que parce qu= vous n"i'eés ptoint ciii
tranquilles. !-ul afIaires IRS Araamêaîîens ratîxoiques . a\lalai travailla

klmage'as et aie toltes ses farpices àâ opérer 111) rapjproeent, et à fiaire revellir
Faut-il apprendre au discouaretar utiversitaire qu'en reprochanit atx iani- le ".atirehe civil tr sa tois: ses elris furent iaaatiles,

tuteurs catholiqtes de faire iae garde exacte catour des cSurs octa, t ''a et il dut alrs titer persoatîaellcat auprus de la rorte les allimires civiles d
fance, il leur intente une accusation que les phiosopies paieat cux -:ame
qu'il devrait connaitre, auraient accuaeiillies de leur indignation unanîaiamae et. d iilit iernièr, le patriarche ei Aranê'aîen se rénit enhidrement de
leur riée. En etiet, il n'en est pas ui seul d'entre eu' qui n'ait remCIInt ia e i a -al: g' ri 11îatine ulasaan fet uiii
que cette sollicitude vigilante était le devule le plas e-ciiel e: le plis ý:wré u ta et l Porte-Ottoa lui aonna liai firoitn pareil i claai qa'avaait
des guides du premtier âge, et pre;qie toutt la secret de la bor.e ùmlaacSîia'ît. eit c'ét c'est-à-aire lai uctérnt le droat de gérer le, afl'enires de

Je sens iLi na plutne s'arrêter 'omme cirayiée par les visios itaseso les al
et pitoyables le NI. le professetr. Je finis done.i après avoir ruloô l'une d. cics ClîaLle, et :0gr. Pierre;dsSyriens ra.at,,ta,.,.', ilsses inventions les plus ridicules et les plus mIsaagèrcs. Il orétend tuite â aonsin ati iople firent
i'Eglise est ennemie des sciences naturelcs etpysiquie-. Sanas <ute il le tait ratnaz avec, le tatriae ci-il Aranien,
pense, puisqu'il le dit. Muis je soupçonne que l'istoiru ie eette partie des teaniaorclIes de letar. n-nires. Q1t.1t1 nus Chrétiens l'Aiep,
travaux intellectuels lui est pea finilière. Il tic sait pas que vestre éatrrarcl aiiionnairc,ils persistérni. en déit des
était le premier aahématieien de son sce. qte GCoperia-a était memir incairas tue la Porte, à refuse r d a sur les rebrisars du nuveau
d'un chapitre catliiquae, et qu'en France mame aanp ]'encsiasr 1;, PJ p - aont excellé dans cette sorte de connaisae, les Picard les Cstl les Laraie. trouvent poé sur les rle dules Marie, les Pingres, l'abbê [ai-, qut j'i et hnnur de conaire e tI'Ari.
qu'on a nommé le Newton de la minéralogie, etc. De sOt côte, Mer. Mlzxiaa a continué à traiter directement ataprés de la

Pore-tainneles aiiireý tic :sai nation. Urie dérision éanant'e ;lai conaseilConcluons. Je le dis sans hsiter, tiant que la -étîêration nouvelle sera saiîrénae alln oi'aacré cet, indéreanre civile. et l'a reconnu comme-attachée par des liens dc fer à la suia: le tels éduccalcurs, il est imposible de patriarche tabsolta île la niorc catioliqae. avec les nénez
ne pas voir qu'elle sera fors mal eds-çuée .Sous la main ait' d reilg droita qae les n'ires p;ttriat-t'laes alhoatis qui, îantr les affaire tentorelles, ne
l'esprit français, si viti si naturei, si fin, si délicat, si prompt â renr es idées déeadent ille dia nuil tipnl Cette décision a t sté corifayoée
avec feu, ave paécîsion: avec inte sinplcité pleine da grâtca, devienira in par un lécret du unltan Abital-Nlealjid. Toia- ces actes oit été
agent rde la pensée pe-a..t, ténébreux, arrogni, qui n 'auara pour interprète eri tréset c aé r n rle iaahtre des allùircs étran-qu'un langage tout à la fuis orguaei!leuax et barbare, et qui, en rejetant le Cré -géras.
ateur des inteligences, y desséchaera la source inépauisable ties conceptions Les troubles da la St-ie, (ui avaient retena jusqu'ici Mgr. Mazîum à
élevées, forte-s. pures et aimables. Gensuantinnple, beétaîi à pets près caîniés, ce patriarche a anîtoncé son

dalîrt nIL ailaventeu arr, et titi a. proposé comme an i! suit natni-e et -,onJ'ajoute que la France ne petit pas être plus profondément hnmiiléean repréemannans la résidence inpériale, Mgr. Mauelatin,
yeux des étrangers que lorsqu'elle leur ntYae le s !cct li lun orateur de et- inariarcal en aclcaent à Beyrouah. 1ia
cette sorte choisi pour représnter lécole souveraine e civerselle e France. deandé ea méte tei â la Rarte-Oaînntae île contirrrter ce choix par tanQuoi de plus triste po:tr nous, en effiet, que de voir tan rhéteur qui doit être firian (li lui n été accordé : et déjà 3lgr. Mazlntn a écrit à aniagant
un sijet d'élite dans c corps, venir, en son nom), ata milieta de' Pais, Psile pour l'inviter à se rendre intrrtl ent tle plus fameua, dans d'autres tems, do la saine liliérature et titi ta 2ofat. De plias, le patriarehe 7\laxlaîttm a sollicité et olatenia cita gotavcrraeanenî taroprononcer pompeosement une harangue ni Pirrégieux çe mle avc lebouffon, le pedantisme le plus hautain avec le grntesqueci qui aurait mérme d"Alep, de évêque de Sai et de Mr A"apio évêc doluspiré la pitié ou le degnût aux CtPradon, et à tois ces écri-van tîeos c oii ic apli.a& rdn tf bt e rr-Bey'roauah. Ces, diplmnies vienneant d'être expédiés à ces trois prlt.Envam ar, lce jouets dis plaë>annas et de la satire ? Quelle idée un si voici la traducin tillétrange phënomene peu:-il donner de la France i D'une autre part, un corps lin tète la signattare titi smltanlittéraire peut-il tolber plus. bad Elt cepenLdant c'est celui auquel ajppar- « La-gloire des él rIe la nation chrétienne,tient un tel reprêsenaant qui tient, parni nou, la clé de la science, qui en d'Antioche, d'Alexaadrie, de Jéraasaleni et tle tous-les lietxouvre ou en frme seul 'entrée et IC-s avenues- sa puissance sr totale la aition grecqtae-anelchite-caIoiiqoc sait atgantée,)

Le moonopole -triomphe. et, comme il arrive à tots ceux dont le pouvoir'a recrie e ac r l'elle lengre ls aai encenant laest sans borne, il brave tout et ne se refuse rien. Il sent ses force. qui, en veliipeffet, sont iniien - Il est maitre abslu de l'avenir, il occupe une magnifique de noiiréELnt; epecatable ecclésiastiquae parmi les: élus desi clarêtiens, êvOéqîae dc <tes inéatiesplace dans le réseni ; et l'on peut apliueit'r aci, avea un léger changemaengrcs-aiie]elmits-catl aiies à -Alp et atatres lietax iri Sur coIadans les termes, in vers très connu a Ce n'cst plus le trident de tu
c'est luferule du collge qui est aujourd-hui le scepire di monrie, l e conseil suprême mita ribuainlde jiastice>apêle t coaivenable; dêcisi-

L'Université croit nous effrayer par les avanies publiques aîu'elle nous fait on que j'ai sanctionnée par une i périnle iecêtie île non sceasubir. Mais, bicin lon de là, anotre courage se ranime- par de filles déclama- souverain.- Ea conséqiaae il n été fixé mane snnip mIe 8,000 a-irgia àtions o l'incapacil est jointe à la fureur. Immobile surle rocher de la foi, titre de don, llatelle somne n été payée cotîptnait -ai trésor impérial, et· nous regardons sans trouble avenir que Dieu seatiénit dams ses mais.nou, enregistrée cri Sor licia. cela ji é le présci aliplusme, déclarantavons-bravé la cruauté des per.sécutetirs sanguinaires ; nous avons évité les gvacieîascmenî lae le dit ecclésiastique Déaîîêîriaas soit évécite îles grecs-
piéges des persécuteurs digrisés. A présent, nous-avonms en e Lescuteursi ndiculet : -randl et.nueumtfdepaac os!eb

cutursridculs agranmîet acivea ~en ètedesperé- cleîats-etiiliqcsà Almajp et autres. lieux, quai en miéliendent a <mace touteavecconfanc et vcji.1V31 aaotafd'esPerance ;nous l'emrbrassons Cette natio*1n-ctêene gra-nds, 1ieits, curésý, -larètres, aamoiatie,a, haommaes etavec.confnutsnce 
prfesseîat la religion catlique dans les liex susitis, asa ision proieai honneur 'e, etc. CC. w., Ev.de tes.oiveni le recon re pour leur supéir ppouv, etc."j'atelonne-3 slél eptb 18ç:: Le Grand-Seigner a conféré à gr. ezlum l torntin d'ur ornée dediueas qui aviit été donnée aux autres patriarches. Igr. elatio est


